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NOS RÉSULTATS 2017

En 2017, 178 enfants de 3 à 6 ans 
ont fréquenté la garderie et 102,
les foyers éducatifs

Les progrès effectués par les enfants 
prouvent que les efforts et le travail 
valent la peine d’être mis en œuvre.
L’enfant répond et « devient » intelligent.



2

L’année a repris en me laissant juste un 
peu de temps pour la réflexion, exercice 
essentiel pour moi. 2017 a été une année 
nécessitant beaucoup de travail, donnant 
d’énormes résultats et bien entendu avec 
beaucoup de barrières à franchir. Personne 
ne voit ses rêves s’accomplir sans avoir à 
lutter et à travailler dur, nous le savons 
tous.

En 2017, j’ai dû apprendre la patience. 
Je me suis cassé le pied, ce qui m’a 
considérablement freinée dans mon 
travail. J’ai aussi été agacée de voir que 
nos dossiers sont restés endormis sur des 
bureaux. A ce jour, ils attendent toujours 
d’être consultés et examinés par des 
directeurs et des fonctionnaires (plus de 7 
mois d’attente !).

J’ai constaté que le ruissellement de la 
richesse et du mieux vivre n’a pas atteint 
les collines de San Juan de Lurigancho.

J’ai été témoin du désespoir de beaucoup 
de femmes et vu l’insupportable injustice 
du service des urgences des hôpitaux 
qui nous ferment leurs portes, comme 
si cela n’était pas leur travail. Mais j’ai 
aussi vu que nous y avions des amis nous 
ouvrant les portes malgré la résistance 
de leurs collègues. Les années de travail 
accomplies ensemble comptent.

Editorial
J’ai vu à quel point les papas et les 
mamans souhaitent le meilleur pour leurs 
nouveau-nés, désir que nous ne pouvons 
pas toujours satisfaire.

J’ai été aussi privilégiée de recevoir la 
confiance de donateurs connus et inconnus 
de Suisse, de France, d’Angleterre, des 
Etats-Unis, et en même temps j’ai aussi 
été peinée de voir la diminution du budget.

J’ai eu la joie de pouvoir travailler avec ma 
famille de sang et ma famille adoptive de 
TANI et avec elles, de poursuivre ce rêve 
commun de créer un monde plus juste.

J’ai vu des enfants à qui l’on avait tout 
refusé fleurir quand même, et en même 
temps, j’en ai vu mourir certains parce 
que le destin les a vus naître du mauvais 
côté de la barrière !

J’ai vécu la fin de l’année aux côtés d’une 
femme qui a fait partie de notre institution 
durant presque un an et qui n’a pas osé 
nous informer de sa grossesse.
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Durant sept mois, elle a caché l’existence 
de sa future petite fille. J’ai pleuré en 
découvrant cela et j’ai ressenti une 
certaine honte de penser qu’aujourd’hui 
encore, au XXIe siècle, nous puissions 
vivre des situations comme celle-ci.

Cela m’a désespérée et remplie de rage. 
Puis, la colère passée, j’ai pu faire preuve 
de compassion et je me suis promis d’être 
vigilante et de mieux protéger ceux qui ne 
pensent pas avoir le droit « d’AVOIR DES 
DROITS ».

Je remercie toutes celles et ceux qui ont 
toujours été prêts à tendre la main, en 
sachant que « mes» réclamations (parfois 
peu diplomatiques) n’étaient pas pour 
moi, mais pour l’Autre.

Je remercie nos donateurs et alliés.

Je remercie les membres des réseaux avec 
lesquels nous travaillons.

Puisse le destin permettre qu’une fois 
encore, 2018 nous réunisse autour 
d’un travail constant et dur, pour 
que l’inexorable cesse de l’être ; que 
l’indifférence ne soit pas acceptée ; que 
les enfants passent en premier, mais 
pour de vrai, pas seulement sur le papier.

Que cette année qui s’annonce rende 
possible et concrète la construction d’un 
monde plus solidaire et plus juste.

Lima, mars 2018

Christiane Ramseyer

christianeramseyer@gmail.com

asociaciontallerdelosninos@mail.com
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Tous les enfants ont réussi à suivre 
le programme éducatif.

Les 3 enfants « exclus » ont pu 
être admis à l’école primaire dans 
les classes.

Tous les parents ont participé 
activement aux actions de soutien 
pour les 46 enfants ayant besoin 
d’une aide plus spécifique pour 
atteindre les objectifs fixés.

Qu’avons-nous fait en 2017 ?
La garderie – 177 enfants

Cela correspond à :

•	1’472 heures pédagogiques 	
	 données

•	32’568 repas servis

•	75% de réussite
	 avec les enfants dénutris

•	13 enfants souffrant d’obésité 	
	 ont repris un poids normal
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Au niveau de la santé, nous 
avons constaté de grands progrès 
par rapport à l’alimentation des 
enfants : à leur arrivée, seuls 76% 
de ceux-ci avaient un niveau de 
nutrition adéquat ; après six mois, 
on avait atteint un résultat de 88%.

11% des enfants souffraient de 
dénutrition chronique à leur 
arrivée.

Après six mois dans nos foyers 
éducatifs, il n’en restait que 6%.

FOYERS ÉDUCATIFS
8 mamans éducatrices

et 102 enfants suivis durant l’année

77% des enfants souffraient de 
retards au niveau du dévelop-
pement moteur ; six mois plus tard, 
seuls 23% en souffraient encore.

56% des enfants de plus d’un 
an présentaient un retard consi-
dérable au niveau du langage, six 
mois plus tard, 100% des enfants 
avaient acquis un niveau de 
langage normal.

A l’âge de 24 mois, tous les 
enfants étaient autonomes pour 
manger, n’utilisaient plus de 
langes et demandaient pour aller 
aux toilettes.
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Nouveau-nés amenés par leurs parents :

2’284 nouveau-nés ont été amenés par leurs 
parents pour faire partie du programme de 
stimulation.

Programme d’allaitement

1’422 nourrissons et leur maman ont été 
envoyés vers le programme d’allaitement.

1’309 mamans et leur enfant (92%) ont 
réussi à maintenir un allaitement exclusif 
jusqu’à 6 mois.

Peau à peau et caresses

1’271 parents et leur enfant (235 mamans 
étaient des adolescentes) ont participé à 
des ateliers de notre programme Peau à 
peau et caresses.

Programme de développement précoce 
et de croissance

Développement collectif :

2’056 bébés et leur famille
sont entrés dans le programme
de développement enfantin.

RÉSULTATS
Promotion de la santé 2017

31’650 suivis
ont été offerts

aux enfants « actifs »
(à partir du 2e rendez-vous

de soutien).
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Merci, 
je vous en serai 
éternellement 

reconnaissante.

Des cours pratiques
pour apprendre

à avoir de la
« patience

et de la bonne humeur »
lorsqu’il s’agit d’encourager

son enfant à manger
ont été mis sur pied.

32’566 injections de vaccin
ont été distribuées à nos patients actifs.

Ce qui veut dire une moyenne de 91% de 
couverture pour chaque vaccin.

Lutte contre l’anémie infantile :
1’308 nourrissons et enfants
ont bénéficié de la distribution de complé-
ments alimentaires.

Des cours de nutrition ont été 
donnés aux mamans.
Conseils nutritionnels

1’111 mamans et leur enfant 
souffrant de carences nutritionnelles ont 
bénéficié de 4’913 suivis.

Durant l’année 2017, nous ne sommes pas 
parvenus à battre notre record passé qui 
était de 600 litres.

Le courant El Niño a trop affecté 
la population par la chaleur qu’il a 
provoquée. Malgré tout, 335 litres de 
lait maternel ont été distribués à 92 bébés 
prématurés graves.

Alors que quelques donatrices se rendaient 
à la maternité de Lima, la maman d’un 
prématuré s’est jetée au cou de l’une 
d’entre elles en lui disant :

Sans vous mon bébé serait mort.

VACCINATION
Prévention de maladies

contagieuses
et encore mortelles:

BANQUE DE LAIT
MATERNEL

ou la solidarité féminine:



Consultations pédiatriques :

20’274 consultations pédiatriques ont été 
pratiquées.

Transferts vers les urgences :

55 bébés ont été transférés vers les 
urgences, presque le double de l’année 
passée.

Santé de la femme :

3’458 consultations gynécologiques 
et obstétriques ont été effectuées, 7% 
s’adressaient à des mères adolescentes.

Infirmerie et premiers soins, quelques 
chiffres :

Examen du poids et de la taille des 20’274 
enfants.

583 hydratations orales.

381 injections.

646 bains d’eau tiède pour expliquer 
aux mamans que c’est une méthode pour 
faire chuter la fièvre, ceci afin d’éviter de 
donner des médicaments.

7’159 nébulisations effectuées sur
2’347 enfants pour des problèmes de 
bronches.

Durant l’attente,
contrôle des enfants

afin de voir si certains d’entre eux
doivent être examinés d’urgence.
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Soins de santé
et consultations médicales 2017



Actuellement, nous suivons près de 945 mères
adolescentes durant la première année de vie
de leur bébé. Cela permet d’assurer la cons-
truction de la nouvelle famille en respectant les 
droits des jeunes parents et ceux de l’enfant. 
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Le Réseau Mami

Recensement et suivi de 451 adolescentes 
enceintes ou déjà mamans et de 401 bébés.

Soutien de 715 mamans adolescentes sur 
le terrain.

Droit au nom et à l’identité reconnus pour 
toute la population (100%).

Droit à la santé : grande avancée, presque 
95% de la population maman/enfants sont 
assurés.

Suivis de croissance et développement : 
75% contre 40% au départ.

Grâce à l’ouverture de l’école inclu-
sive, deux mois après l’accouchement, 
35% des adolescentes ont terminé
leur école secondaire.

ÉCOLE INCLUSIVE :
47 élèves ont terminé leur école secondaire durant l’année 2017.

28 élèves ont suivi leur 4e année.

Promotion des droits
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Programme de Formation Technique pour les jeunes vulnérables
– PROFORTEC –

161 jeunes femmes ont suivi la formation 
de coiffeuse.
18 élèves ont suivi le cours complet de 
spécialisation.
26 personnes ont suivi le cours de travaux 
manuels.
45 élèves ont suivi notre nouveau cours 
d’apprentissage formant des barbiers.

Droit au NOM :

194 enfants ont obtenu leur acte de nais-
sance.

4’338 citoyens ont pu renouveler leur 
carnet d’identité.

67 citoyens qui n’avaient pas de 
documents d’identité suite à des 
erreurs dans les registres ont pu 
récupérer leur droit avec l’aide 
de l’Université catholique et d’un 
bureau d’avocats. Le bureau a 
donné 690 consultations avec des 
conséquences positives.
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Trop tard …

Elle suivait un cours d’été organisé dans un commissariat.

Agée de onze ans, elle marchait sur le trottoir
quand un homme à bicyclette l’a renversée.

Il lui a offert de l’emmener au dispensaire,
elle semble ne pas avoir hésité.

Ou l’insistance de l’homme
ne lui a peut-être pas laissé le temps de résister ?

Elle avait 11 ans.
Son petit corps a été retrouvé, violé, étranglé, brûlé.

Elle est la première victime de l’année 2018,
après les 3’117 enfants victimes de viols l’an passé.

Seulement, cette fois-ci, rien n’est impersonnel,
elle était notre voisine.

Lorsqu’on connaît l’enfant, qu’on a croisé son regard,
tout est différent.

La colère monte très vite contre ceux qui auraient dû bouger,
contre celui qui dit maintenant qu’il avait bu,

contre celui qui avait déjà eu trois plaintes pour abus sexuels
et n’a jamais été arrêté.

L’injustice et l’impuissance semblent gagner
sur le droit des enfants à vivre en toute sécurité.

Et aujourd’hui, MG n’est plus et elle n’avait  que 11 ans !
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Formation et placement de 61 jeunes femmes
comme aides de classes enfantines.

Elles qui ont manqué de tout, retrouvent 
le sourire, l’énergie, l’envie de vivre. 
C’est beau de les voir devenir capables 
de solidarité, de constater que, peu à 
peu, elles abandonnent leur tendance à 
critiquer, à rire de l’autre.

Notre programme est basé sur le 
quotidien, sur le vécu. Nous leur 
demandons de retrouver l’enfant qui 
est en elles pour mieux comprendre les 
enfants dont elles auront à s’occuper.

Apprendre à comprendre l’enfant 
c’est d’abord connaître son vécu pour 
pouvoir l’aider.

Pour ce faire, elles peuvent se servir des 
chansons et des histoires.

La tradition péruvienne en a de nom-
breuses qui viennent de l’Amazonie ou 
de la Sierra, héritage des anciens.

Nous avons créé un programme de formation pédagogique s’adressant 
aux jeunes femmes âgées de 17 à 27 ans afin de les préparer à devenir des 
aides dans les classes enfantines.

Ce programme a pour but de leur permettre, alors qu’elles ont été 
éprouvées par la vie, d’imaginer un futur différent et de penser que le 
rêve est possible.

De plus, les chansons permettent de 
moduler la voix, elles demandent de 
l’attention et de l’écoute.

Par le mouvement, par la gymnastique, 
l’enfant se développe avec harmonie. 
Il ne peut pas rester assis pendant 2 
heures afin d’écrire, à trois ans l’enfant 
apprend par le jeu. Mais il apprend 
aussi à vivre avec les autres et cela 
signifie qu’il doit suivre certaines règles 
de vie et que la discipline est aussi 
nécessaire et bénéfique. Ce n’est pas de 
la maltraitance.

Elles doivent aussi apprendre à écouter, 
à prêter attention à la parole de l’enfant 
et à la prendre au sérieux. L’enfant ne 
raconte pas toujours des histoires.
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L’année 2017 s’est terminée sur un résultat financier très 
encourageant et nous souhaitons le partager avec vous à travers ces 
quelques lignes. Le comité tient à vous remercier chaleureusement 
pour votre magnifique soutien tout au long de ces années et nous 
espérons pouvoir vous compter parmi nos donateurs de nombreuses 
années encore.

C’est grâce à votre générosité et votre fidélité que nous pouvons 
mener nos projets d’aide directe aux enfants du bidonville de Canto 
Grande à Lima au Pérou. 

Du fond du cœur : MERCI !

Un grand merci 
pour votre soutien !
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Marc a rejoint le comité d’Atelier des Enfants en 2011 et occupe le 
poste de président depuis juin 2014. Suisso-péruvien, il est tombé 
dans la famille d’Atelier des Enfants depuis sa naissance (voire 
même avant !). En effet, sa mère, Ariane Luna, était la première 
volontaire suisse à partir au Pérou en 1979 où elle a œuvré au sein de 
l’Association durant plus d’une année. C’est donc tout naturellement 
que Marc a suivi les activités de l’Association en Suisse comme au 
Pérou durant de nombreuses années avant de rejoindre le comité. 

Titulaire d’un bachelor de l’Ecole hôtelière de Lausanne et un 
Master en Sciences économiques de  l’Université de Neuchâtel, Marc 
travaille depuis plus de six ans à Terre des hommes, où il occupe 
actuellement le poste de responsable des opérations en Amérique 
latine et Caraïbes. Au sein du comité, il entretient les contacts avec 
Christiane Ramseyer, suit les relations avec la FEDEVACO et anime 
les séances du comité une fois par mois.

Qui sont les personnes qui s’engagent en Suisse
au sein du comité d’Atelier des Enfants ?

Vous découvrirez, au fil des prochains bulletins,
les portraits des différents membres

qui le composent.

Commençons par le Président du Comité,
Marc Luna.

Portrait d’un membre du comit é



MERCI POUR VOS DONS !

POUR COMMUNIQUER 

Par poste:	 Atelier des enfants
	 Case postale 17
	 1610 Oron-la-Ville
Par courriel:	 contact@atelierdesenfants.ch
Par téléphone (répondeur):	 079 369 91 33
Adresse Mme Ch. Ramseyer:	 Asociación Taller de los Niños
	 Av. Maria Parado de Bellido 179
	 Magdalena del Mar 
	 LIMA 17 Peru
Tél. fixe:	 0051 1 461 93 89
Portable:	 0051 9973 74733
Courriel:	 asociaciontallerdelosninos@gmail.com

POUR NOUS AIDER 

Depuis la Suisse:	 CCP 10 - 55-7, Atelier des enfants, 
	 1610 Oron-la-Ville
Depuis l’étranger:	 IBAN:  CH05 0900 0000 1000 0055 7
	 BIC: POFICHBEXXX
	 Swiss Post - PostFinance
	 Nordring 8
	 3030 Berne - Switzerland

POUR NOUS CONNAÎTRE
www.atelierdesenfants.ch/publications

Lien Facebook en page d’accueil


